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vice de Naples en 1848 et 1849, par Rodolphe de Steiger, et de celle
de Debrunner, major ä Venise, nous possedons peu de renseignements

sur leur compte. Nous avons cherche ä combler partiellement
cette lacune.

Les annales des rögiments suisses au service de la France, sous le

regne de Napolöon Ier ont attire notre attention spöciale. Non-seulement

elles tömoignent des vertus guerrieres de nos compatriotes, qui
ont portö au loin l'honneur du nom suisse, mais encore elles sont un
fragment de l'histoire de notre patrie. En effet, la capitulation du
27 septembre 1803 se prösente avec un caractere tout particulier.
Elle fut la sauvegarde de la neutralitö et de Tindöpendance de la
Suisse, durant une pöriode de violences, d'annexions, et de guerres
continuelles. Nos braves soldats, en sillonnant l'Europe de Cadix ä la
Börözina, de Reggio ä Breme, en prodiguant leur sang sur les rives
du Tage et de la Dwina, sur les rochers de la Calabre et sur les cötes
de la Hollande ont combattu pour leur pays.

CORRESPONDANCE
L'auteur de la remarquabla brochure « Les obstacles naturels et

les fortifications » dont nous avons entretenu nos lecteurs dans notre
dernier numöro, nous adresse une fort aimable lettre, qui, tout en
ajoutant d'intöressants developpements ä son travail, rectifie une de

nos appröciations oü nous avions en effet un peu trop gönöralise des
donnöes qui ne s'appliquaient qu'ä un cas spöcial et exceptionnel. M.
le gönöral Araldi nous pardonnera sans doute, en raison de l'importance

du sujet, de reproduire textuellement quelques passages de sa
lettre:

« 11 y a pourtant un point dans lequel l'honorable rödaction n'en-
tendrait pas de se ranger ä mon avis : sur le systöme de döfense de la
haute Italie, en considöration que « une garnison de 20 ä 30 hommes
de forts par metre courant de frontiöre conduirait övidemment
ä un chiffre si excessif de troupes de cordon qu'il ne resterait plus ni
soutien ni röserve pour parer au cas oü la ligne frontiere viendrait
ä ötre percöe.»

« Je souscrirais amplement ä ce jugement, si j'avais proposö cela

quelque part ; mais j'ai toujours proposö au contraire d'occuper
seulement tous les passages ä Torigine des vallöes, lä oü ils sont nöces-
sairement trös ötroits et difficiles, et oü la force de 20 ä 30 hommes

par mötre courant de largeur de ces passages donne un rösultat
extremement limitö ; comme dans l'exemple reporte de la cröte des Lessini,

sur laquelle un seul bataillon d'Alpini peut amplement arreter
une. division entiere qui devrait rester ä la garde des lignes arriöröes et
concentrees. II y a eu donc assuröment un malentendu dans Tinterpre-
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tation de mon travail, ou peut etre dans la maniere dont je me suis
exprimö, ne prövoyant pas cette interprötation en dehors de toutes
mes intentions, et je vous serais bien reconnaissant si vous vouliez
faire rectifier cette appröciaüon.

» La rödaction a trös bien compris qu'en soutenant la defense pöri-
phörique ä Torigine des vallees, je n'entends pas exclure la concen-
tröe, laquelle doit fournir les röserves ä la premiöre et la soutenir
lorsque le besoin se prösente. Mais le röle principal doit en tout cas
ä mon avis, ötre confiö ä la premiere, qui ne requiert que bien peu de
troupes, lä oü la nature nous offre les döfenses les plus efficaces et oü
il faut combattre ä toute outrance pour maintenir la possession des
cretes superieures et empöcher la descente dans les vallees. Les deux
döfenses doivent donc se her et non s'exclure, comme a trös bien dit
votre honorable rödaction.

» Et alors si meme une des origines de vallöe, et des plus importantes,

venait par malheur ä ötre forcöe, la possession des crötes la-
törales et des deux contreforts de cötö empecherait absolument
ä Tennemi l'occupation des positions qui pourraient dominer le
barrage arriörö plus en bas; et les colonnes envahissantes, döjä engagöes
dans la descente et arretöes par le barrage, se trouveraient bientöt
dans une position excessivement pönible et dangereuse, puisqu'elles
seraient en butte ä tous les coups qui leur seraient diriges de trois
cötös ä la fois.

» Ces colonnes pourraient bien ötre aneanties en peu de jours de
combat et forcöes ä rebrousser chemin avec des pertes önormes, et
en tout cas elles ne pourraient forcer le barrage arriörö qu'au prix
d'immenses sacrifices et d'un retard considörable, qui nous donnerait
le temps de masser, au pis aller, une force süffisante contre leur sortie

de la vallee.
» Et pour obtenir tout cela il nous faudra bien peu de troupes, soit

ä Torigine des vallöes, soit aux barrages arriörös, parce que nous
serions toujours en possession des crötes supörieures ou latörales
pour molester de toutes manieres et pour entraver ou arreter la marche

des colonnes. Et le gros de Tarmöe nationale serait toujours
disponible et massö en des positions centrales pour parer k tous les
övönements possibles.

» Pardonnez moi, mon cher et trös estimö collegue, si je me suis
ötendu dans ces dötails pour mieux vous exposer mes idöes, qui me
paraissent presque les memes que celles de l'honorable rödaction de
la Revue Militaire. »

SOCIETE DE CAVALERIE DE LA SUISSE OCCIDENTALE

Voici le programme pröalable des courses militaires qui auront lieu
le 30 aoüt 1882, sur THippodrome d'Yverdon. Le jour des courses, le
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